
Prière quotidienne du chapelet durant le mois de mai, mois de Marie  
 

A l’occasion du mois de Marie, le chapelet sera prié à 15h à l’église St Étienne à Uzès,  
tous les mardis, mercredis, jeudis et vendredis du mois de mai  

 Le mois de Marie commencera donc mardi 5 mai 
 

Samedi 30 mai à UZÈS : journée diocésaine FIDEO 
 

Le samedi 30 mai 2026, à la Salle polyvalente (ancien évêché) Mgr Nicolas 
BROUWET présidera à Uzès la troisième et dernière grande journée 
diocésaine de formation de l’année sur le thème de la mission.  
Au programme de cette journée :  

o 8h30 : messe à la cathédrale d’Uzès pour celles et ceux qui le souhaitent 
9h00-9h30 : accueil et café à la salle polyvalente (ancien évêché) 

o 9h30 : mot d’introduction de Pierre GÉLIN 
o 9h45-10h30 :   enseignements et témoignages 
o 10h50-11h20 : pause 
o 11h20-12h30 : table ronde  
o 12h30-13h00 : apéritif offert 

13h00-13h45 : repas tiré du sac (apportez vos couverts). 
o 13h45-16h :      visite (AU CHOIX) : Monastère de Solan OU visite guidée de la ville d’Uzès 

Choix 1 : Monastère orthodoxe de Solan (20mn en voiture) : visite du monastère, rencontre avec la 
communauté, promenade dans le domaine (avec découverte de l’agriculture biologique) … 
Choix 2 : Visite guidée de la ville d’Uzès : visite guidée dans les rues d’une des plus belles villes de 
France, à la découverte de lieux connus et de petites pépites cachées, le tout en revisitant au passage 
l’Histoire de France et de l’Uzège. 

o 16h00 :          pièce d’orgue à la cathédrale pour celles et ceux qui le souhaitent 
o 16h30 :          fin 

 

Participation : ouverte à toutes et tous, sur inscription par mail : fideo@gmail.com 
Prévoir :         pique-nique avec couverts + matériel pour écrire. 
Garderie :         9h-13h30 (repas inclus : remettre le déjeuner de vos enfants aux baby-sitters) 
Tarif :         libre participation aux frais. Une urne sera à votre disposition pour recevoir votre  

                         offrande, en toute discrétion et liberté (coût estimé : 7 € par personne). 
 

Pas de messe anticipée ce samedi à ST QUENTIN la P. 
 

Jubilé épiscopal de Mgr Robert WATTEBLED, évêque émérite de NÎMES 
 
 

Monseigneur Nicolas BROUWET,  
évêque de Nîmes, 

vous convie à la messe d’action de grâce pour les 25 ans d’ordination épiscopale de : 
Monseigneur Robert WATTEBLED, évêque émérite de Nîmes 

dimanche 17 mai à 10h30 à la Basilique-Cathédrale Notre-Dame saint Castor à NÎMES 
 

Apéritif offert à partir de 12h puis repas partagé autour de Monseigneur WATTEBLED 
A la Maison diocésaine, 6 rue Salomon-Reinach à NÎMES 

 
 

Baptêmes 
 

Miguel GRAVEROL et Loïse PIERA, dimanche 3 mai à UZÈS 
 

Obsèques 
 

Anne LECOQ, née CEVAËR (80 ans), mercredi 29 avril à ST VICTOR DES OULES 
 

Samedi 9 mai :          18h       - Messe anticipée du dimanche à ST QUENTIN la POTERIE 
Dimanche 10 mai :    9h       - Messe à l’église St Étienne  
                                    10h30   - Messe à la cathédrale St Théodorit  
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5ème dimanche de Pâques A 
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Secrétariat des paroisses de l’Uzège 

Sacristie de la cathédrale d’Uzès  
ouvert du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 15h à 17h    

 30700 UZES – Tel : 04.66.22.13.26 

www.cathedrale-uzes.fr 

http://www.cathedrale-uzes.fr/


Qu’est-ce que le sacrement de la Confirmation ? 
 

La confirmation est l'un des sacrements de l'Église, mais quelle est sa signification et quels sont ses 
effets ?  
 

La confirmation est l'un des sacrements de l'Église. Avec le Baptême et l'Eucharistie, il constitue 
l'ensemble des "sacrements de l'initiation chrétienne", c'est-à-dire des sacrements dont la réception 
est nécessaire à la plénitude de la grâce que nous recevons au Baptême. La confirmation unit plus 
étroitement l'Église et l'enrichit d'une force spéciale de l'Esprit Saint, et ainsi ceux qui la reçoivent 
doivent témoigner de la foi par la parole et les actes, comme de véritables témoins du Christ. 
 

1. La Confirmation dans la Bible et dans l’Histoire de l’Église 
Dans l'Ancien Testament, les prophètes ont annoncé que l'Esprit du Seigneur reposerait sur le Messie 
attendu. Dans le livre du prophète Isaïe, les mots suivants sont mis sur les lèvres du Messie : "L'Esprit 
du Seigneur Yahvé est sur moi, car Yahvé m'a oint. Il m'a envoyé porter la bonne nouvelle aux pauvres" 
(Isaïe 61 1-2). 
Quelque chose de semblable est également annoncé pour le peuple de Dieu tout entier ; à ses 
membres, Dieu dit : "Je mettrai mon esprit en vous et je ferai en sorte que vous vous conduisiez selon 
mes préceptes" (Ezéchiel 36, 27). La descente de l'Esprit Saint sur Jésus lors de son baptême par Jean a 
été le signe qu'il était celui qui devait venir, le Messie, le Fils de Dieu. Ayant été conçu par l'œuvre de 
l'Esprit Saint, toute sa vie et toute sa mission se réalisent dans la communion totale avec l'Esprit Saint 
que le Père lui donne "sans mesure". 
Le Christ a promis à plusieurs reprises cette effusion de l'Esprit, une promesse qu'il a faite d'abord le 
jour de Pâques et ensuite, plus manifestement, le jour de la Pentecôte.  
Remplis de l'Esprit Saint, les Apôtres commencent à proclamer les merveilles de Dieu et Pierre déclare 
que cette effusion de l'Esprit est le signe des temps messianiques.  
Les Actes des Apôtres racontent que ceux qui ont cru à la prédication apostolique et ont été baptisés 
ont reçu à leur tour le don du Saint-Esprit par l'imposition des mains et la prière.  
C'est cette imposition des mains qui a été considérée à juste titre par la tradition catholique comme 
l'origine primitive du sacrement de la confirmation, qui perpétue dans l'Église la grâce de la 
Pentecôte. 
Ce tableau biblique est complété par la tradition paulinienne et johannique qui associe les concepts 
d'"onction" et de "sceau" à l'Esprit infusé dans les chrétiens.  
Cette dernière trouve une expression liturgique déjà dans les documents les plus anciens, avec 
l'onction du candidat avec de l'huile parfumée. Cette onction illustre le nom "chrétien", qui signifie 
"oint", et qui trouve son origine dans le nom du Christ, que "Dieu a oint du Saint-Esprit".  
Et ce rite de l'onction existe encore aujourd'hui, tant en Orient qu'en Occident. C'est pourquoi en 
Orient, ce sacrement est appelé chrismation, onction de chrême, ou "myron", qui signifie "chrême". 
En Occident, le nom de Confirmation suggère que ce sacrement confirme le baptême et renforce la 
grâce baptismale. Comme nous le lisons dans les Actes des Apôtres, ce sacrement était déjà vivant 
dans l'Église primitive : "Les apôtres qui étaient à Jérusalem ayant appris que la Samarie avait accueilli 
la parole de Dieu, ils leur envoyèrent Pierre et Jean. Ils descendirent et prièrent pour eux afin qu'ils 
reçoivent le Saint-Esprit ; car le Saint-Esprit n'était encore venu sur aucun d'entre eux ; ils avaient 
seulement été baptisés au nom du Seigneur Jésus. Puis ils leur imposèrent les mains et reçurent le 
Saint-Esprit" (Actes 8, 14-17). 
 

2. Le rite de la Confirmation 
 

En recevant l'onction d'huile, le confirmand reçoit "la marque", le sceau du Saint-Esprit. L'onction du 
saint chrême après le baptême, à la confirmation et à l'ordination, est le signe d'une consécration.  
Par la confirmation, les chrétiens, c'est-à-dire ceux qui sont oints, participent plus pleinement à la 
mission de Jésus-Christ et à la plénitude de l'Esprit Saint qu'il possède, afin que toute leur vie dégage 
"la bonne odeur du Christ". 

Un moment important qui précède la célébration de la Confirmation, mais qui en fait partie d'une 
certaine manière, est la consécration du Saint Chrême. C'est l'évêque qui, le mardi saint, au cours de la 
messe chrismale, consacre le saint chrême pour tout son diocèse. 
La liturgie du sacrement commence par le renouvellement des promesses du baptême et la profession 
de foi des confirmands. Il est donc clair que la confirmation est un prolongement du baptême. 
Dans le rite romain, l'évêque étend ses mains sur tous ceux qui doivent être confirmés, un geste qui, 
depuis l'époque des Apôtres, est le signe du don de l'Esprit. Et ainsi l'évêque invoque l'effusion de 
l'Esprit : "Dieu tout-puissant, Père de notre Seigneur Jésus-Christ, qui as régénéré par l'eau et le Saint-
Esprit tes serviteurs et les as délivrés du péché, écoute notre prière et envoie sur eux le Saint-Esprit 
Paraclet ; remplis-les d'un esprit de sagesse et d'intelligence, d'un esprit de conseil et de force, d'un esprit 
de connaissance et de piété, et remplis-les de l'esprit de ta sainte crainte. Par Jésus-Christ notre 
Seigneur" (Rituel de la Confirmation, 25). 
Le rite essentiel du sacrement suit. Dans le rite latin, " le sacrement de la confirmation est conféré par 
l'onction du saint chrême sur le front, faite par l'imposition de la main, et avec ces mots : "Recevez par 
ce signe le don du Saint-Esprit".  Le baiser de paix qui conclut le rite du sacrement signifie et manifeste 
la communion ecclésiale avec l'évêque et tous les fidèles.  
Le ministre de la confirmation est l'évêque. Bien que l'évêque puisse, en cas de nécessité, accorder à 
d'autres prêtres la faculté d'administrer le sacrement de la confirmation, il convient qu'il la confère lui-
même.  

3. Les effets du sacrement de Confirmation 
 

L'effet du sacrement de la confirmation est l'effusion spéciale de l'Esprit Saint, comme cela a été 
accordé aux Apôtres le jour de la Pentecôte. 
De ce fait, la Confirmation confère croissance et profondeur à la grâce baptismale : 
o elle nous introduit plus profondément dans la filiation divine ; 
o elle nous unit plus fermement au Christ ; 
o elle accroît en nous les dons du Saint-Esprit ; 
o elle perfectionne notre lien avec l'Église ; 
o elle nous donne une force spéciale du Saint-Esprit pour répandre et défendre la foi en paroles et 

en actes en tant que véritables témoins du Christ, pour confesser le nom du Christ avec audace et 
pour ne jamais avoir honte de la croix. 

La confirmation, comme le baptême, imprime dans l'âme du chrétien un signe spirituel ou un caractère 
indélébile ; ce sacrement ne peut donc être reçu qu'une seule fois dans la vie. 
 

4. Qui peut recevoir ce sacrement ? 
 

Toute personne baptisée, non encore confirmée, peut et doit recevoir le sacrement de la 
confirmation. Puisque le Baptême, la Confirmation et l'Eucharistie forment une unité, il s'ensuit que "les 
fidèles sont tenus de recevoir ce sacrement en temps voulu", car sans la Confirmation et l'Eucharistie, le 
sacrement du Baptême est certes valide et efficace, mais l'initiation chrétienne reste incomplète. 
En Orient, ce sacrement est administré immédiatement après le baptême et est suivi de la participation 
à l'eucharistie, une tradition qui souligne l'unité des trois sacrements de l'initiation chrétienne. 
Dans l'Église latine, ce sacrement est administré lorsque l'on a atteint "l'âge de raison".  
Toutefois, en cas de danger de mort, les enfants doivent être confirmés même s'ils n'ont pas encore 
atteint l'âge de raison. Il existe une préparation au sacrement qui aide à se sentir membre de l'Église de 
Jésus-Christ. Chaque paroisse est responsable de la préparation des personnes à confirmer. 
Pour recevoir la confirmation, il est nécessaire d'être en état de grâce.  
Il est nécessaire de recourir au sacrement de la pénitence afin d'être purifié pour le don de l'Esprit Saint. 
Il est nécessaire de se préparer par une prière plus intense afin de recevoir la puissance et les grâces de 
l'Esprit Saint avec docilité et disponibilité. 
Pour la confirmation, comme pour le baptême, les candidats doivent rechercher l'aide spirituelle d'un 
parrain. Cela peut être le même que pour le baptême afin de souligner l'unité entre les deux 
sacrements. 
 

https://opusdei.org/fr-fr/article/le-bapteme-et-la-confirmation/
https://opusdei.org/fr-fr/article/qui-est-lesprit-saint/

